GAZETTE?» VARSOVIE 


DU SAMEDI 23. DECEMBRE. 1758. 


De Madrid le 14. obre. 
I | ny a point de nouveauté 
effentielle dans: l’état de 
la fanté du Roi, qui con- 
f tinue d’être en retraite 
dans fon Palais de Vil- 
la wiciosason a feulement 
remarqué.il y a quelques jours,que $. M. 
avoit une foiblefle de jambes; mais le 
repos, & quelques remedes qu’on luia 
donnés, -lui ont procuré beaucoup de 
foulagement : l’Infant D. Louis tient 
aflidiment compagnie à Sa Majefté. 
De Rome le 29. Novembre. 

L'affaire de la promotion des Cardi- 
naux continue d’être unMyftère impene- 
trable. 

L'on mande de Venise, que D. Louis 
Rezzonico Neveu de S: S. fe difpofe à ve- 
nir à Rome vèrs le mois deMars prochain 
avec! la Comte fe fon Epoufe. L’Ambaf- 
fadeur de cette Republique fe rendit le 
24. en public à l’a:dience du Pape, pour 
donner part à $a Sainteté de Election 


_pérfonne de M. 


d'un Patriarche faite par le Senat en la 
Bragadini ci-devant 
Evêque de Verone : cette Eleétion trou- 
ve ici beaucoup d’approbation. 

De Florence le 2. Decembre. 

Hier vèrs minuit après des pluyes, qui 
commencerent le 29. du mois dernier 
après-midi, & qui durerent tout le 30. 
fans prefque difcontinuer, l’4rr0 com- 
mença à pénetrer dans cette Ville par les 
égouts, & bientôt enfuite fortant de fon 
lit, il en inonda une grande partie. 
La cruë des eaux augmenta jus- 
qu’à environ les quatre heures du foir, 
& tintune partie du peuple féquéftré 
dans les maifons. 

Heureufement qu’alors les eaux com- 
mencerent à s'écouler, & nous ont deli- , 
vré d’un accident, qui pouvoit devenir 
funefte. Nous avions de l’eau dans beau- 
coup de:maifons jufqu’a la hauteur d’un 
homme, outre que les caves de pre fque 
toute la Ville ont été inondtes. Cette 
inondation paroit avoir été au même 


point que celle de 1740, mais {ans avoir 
fait, à ce qu’on croit, autant de mal qu’ 
elle en fit alors Nous apprendrons 
aujourd’hui ce qui en aura été dans nos 
campagnes. 

De Gênes, le 14. Novembre. 

La femaine dernière, on effuya une 
violente tempête, qui endommagea fort 
les Arbres dans la Rivière du Levant, 
particulièrement ceux du Territoire de 
Sarxare & dans la jurifdiétion de Chia- 
véri. 

Par un des derniers Vaiffeauxs entrés 
dans notre Port, nous apprenons que le 
16. Oftobre il arriva à Palerme deux 
Galiottes Napolitaines avec une Galiotte 
de Tripoli, dont elles s’étoient emparées, 
& qui avoit à bord ṣọ, Turcs; Et qu'il 
croifoit encore 6. Chebecs Napolitaines 
dans les Mers de Sicile. 

Les avis d’Espagne parlent to4jours 
d'affaires très-férieufes, qui s'agitent 
entre cette Couronne & le Portugal, fans 
que l’on puiffe pénétrer dequoi il s’agit 
proprement. 

De Toulon le 24.. Novembre. 

Les deux Schebecks le Requin & le 
Rufè, qui ont fait la Campagne fous les 
ordres des Officiers de Marine, font a- 
étuellement défarmés, & les Equipages 
ont reçu leur congé depuis Dimanche. 
On chanta ici ce jour-là après les Vêpres 
le Te Deum aut bruit d’une triple falve 
de toutes les Batteries de terre & de mer, 
& d’un pareil nombre de décharges de la 
Moufquetèrie, pour la viétoire rempor- 
téepar le Maréchal de Soubise fur les 
Alliés; & il y eut le foir,un grand feu 
de joye; ‘On donna Lundi l'entrée au 
Triton, & à la Minerve, à l’Oiseau, au 
Tigre, & à l’Alcafire; ces deux derniers 
font les deux prifes amenées par le Tri- 
ton. Tousces Bâtimens vont être défar- 
més, à la référve de l’Oseau, que com- 
mande M, de Moriés, Lieutenant: de 


Vailléau, La Frégate la Gracieuse eft 
toüjours dans la Grande rade.On fit hier 
la revué de fon équipage; & elle n’attend 
que le beau tems, pour mettre à la voile. 
On croit qu’elle ira à Marfeille pour y 
embarquer des Troupes, efcorter divers 
Bâtimens de tranfport qu’on envoye à 
Minoraque. 
De Brefi le 5, Novembre. 
L’Efcadre de neuf Vaificaux de ligne 
& de trois Frébates, qu'on avoit eu or- 
dre Parmer, & que doit commander M. 
de Bompart, elt a€tuellement en rade, & 
n'attend pour mettre à la voile que le 
premier bon vent.Les Vaifeaux le Bi- 
zarre & le Magnifique, tous deux de 
’Efcadre de M. du Chaffaut, mais dont 
le dernier ne pût arriver à fa deftination, 
& qui ont relâché depuis quelques jours 
au Port- Louis, ont ordre d’y défarmer; 
ilen eft de même à l'égard du Dragon 
de la même Efcadre, qui a relâché à Ro- 
chefort. Le Corfaire la illegenie, com- 
mandé par le Chevalier de Chateaubriant, 
parti de Quebec le 18. Septembre, are- 
lâché à St. Malo le 29. Oftobre avec une 
rançon de 1300. liv. fterl. pour diverfes 
prifès qu’il a faites dans fa croifière, 
Selon les Lettres de Londres, ce weft 
point à 800. mille livres fterlings qu’on 
évalue les provifions & ies marchandifes, 
que les Azglois ont trouvé dans le Fort 
de Frontenac, mais à 8o00, mille livres 
de France. 
De Paris,le 27, Novembre. 
Mr. de Berrven, Miniftre & Sécrétai= 
re d'Etat au Département de la Marine, 
préfenta le même jour à Sa Majefté le 


Quesne Chef d’Efcadre, 


Marquis du 
i elt revenu fur la parole d'honneur d’ 

7 où il étoit prilonnier de 
guerre, depuis que l’Efcadre de l’Amiral 
borne S’étoit emparée du Vailfeau, le 
11,qu’il montoit én allant renfor- 


gne: Cet Officier avoit été reconduit à 


Calais par une Fréoate Angloise. Le Roi 
Jui a fait un tres-bon accueil. Il n’y aura 
plus: de voiages cette année à Fonfai- 
nebleau. 

Le Prix d’Eloquence, que l’Univerfité 
donnera l'année prochaine en conformité 
de la Fondation d: Mr. C ignard, Confer» 
vateur des Hipotheques,en faveur des 
Maitres ès Arts, a pour fujet la Quéftion 
fuivante: Quare tam commune fit ingrati 
animi witium? , Pourquoi le Vice de 
» lingratitude eft fi commun ? 

*_ De Londres le 21, Novembre. 

L'ouverture du Parlement s’eft faite le 
23. de ce mois par un Difcours, dans 
lequel les Commiffaires du Roi après 
avoir étalé la prise du Cap-Bréton, du 
Fort Frontenac, © de Sénégal. ainfi que 
la deftruëtion des Ouvrages de Cherbourg, 
€ touché en paflant les Opérations avan- 
tageufes du Roi de Prule & du Prince 
Ferdinand de Brunswick, recommandent 
le maintien de la Cause commune © de 
p Independance, ainfi, que le [apport de 
SM. Pruflienne. 

On dit d'avance, que les Subfdes pour 
le fervice de l’année prochaine monte- 
ront à environ onze Millions de Livres 
Sterling, indépendamment de la Subven- 
tion extraordinaire pour les dépenfes qu’ 
on ne fauroit prevoir 

On va augmenter nos Troupes;Ët Pon 
parle de faire pafer un nouveau Corps 
en Allemagne au Printems prochain, au 
cas que la Paix ne fe. fale pas: cet hiver. 

De la Haye le 23. Novembre. 

Il seft dergièrement tenu une Confe- 
rence entre Madame la Princefe Gou- 
verriante, le Feld-Marêchal Duc Louis 
de Brunsmick-i olfènbuttel, & quelques 
Membres du Gouvernement; on ignore 
quel er a été l’objet; mais il y a beau- 
coup d'apparence, qu’elle a roulé fur le 
parti à prendre au cas, que les Anglois 
ne nous donnent point de fatisfaëtion fur 


nos Griefs, fuivant qu’on en a flaté les 
Députés, qui-ont eu l'honneur de por- 
ter leurs plaintes à S. A. R. On pré- 
tend qu'après l’audience de ces Deputés 
M. de Larrey, leur fit fentir de la part 
de Madame la Princefe Gouvernanté,que 
s’ils vouloient faire coniéntir leurs Ma- 
giftrats à augmentation d-s Troupes de 
Terre, l’équippement d’une Flotte au~ 
roit. bien-tôt lieu; fur quoi ils doivent 
avoir répondu, que cette propofition n’ 
étoit point de leur reffort, qu’elle regar- 
doit uniqaement leurs Principaux, & qu’ 
ils n’avoient été chargé,que d’infifter fur 
la liberté du commerce, fur fa fureté, & 
fur le redreffément des Griefs. 

Quoiqu'il en foit, l'ouverture du Par- 
lement d'Angleterre s’eft faite le 23. fans 
qu’il ait encore été queftion de cette af- 
faire.Le Roi, qui a été incommodé de la 
Goute & d’un gros Rhume, accompagné 
dé fievre, a nommé des Commiffaires, 
pour y parler au nom de S. M.- Tout çe 
qu’on en fait jufqu’a préfent, eeft que 
leur difcours a roulé fur la prife du Çap- 
Breton & du Fort Frontenac; {ur la de- 
ftruétion des ouvrages de Cherbourg; fur 
les fuccès du Roi de Pruffe, & du Prince 
Ferdinand de Brunswick; & enfin fur la 
néceflité de fecourir efficacement 65. M. 
Prüflienne. 

On mande en même tems, que l’on 
crait, que les fubfides. pour le fervice de 
l’année prochaine iront à dix ou onze 
millions Sterling,fans compter la fubven- 
tion extraordinaire pour des chofes, qui 
ne peuvent être prévûüës. On parle aufi 
d’une augmentation dans les ‘Troupes 
Angloifes & d’en faire paffer au Printems 
prochain un nouveau Corps de Troupes 
en Allemagne. 

De Vienne le 16. Decembre. 

On a recû la Çapitulation ar- 
retée entre M. le Marquis de Caffries 
Commiflaire Général de la Cavallerie 
Marêchal des Camps & Armées du Roi 


T. C. & M. le Baron de Freywald Colo- 
nel d'Infanterie & Commandant dans la 
Citadelle de Rheinfelds  & dans le Fort 
du Katz pour S. A. S. le“ Landgrave de 
Helfè- Caffel. 

De Ratisbonne le b6. Decembre. 

Les lettres de Nuremberg portent.que 

Mgr. le Prince Deux- Ponts étoit arrivé 
dans cette Ville,où il avoit établi leQuar- 

.tier-Général de l’Arméé de l’Empire, & 
que S. A. S.. y travailloit avec le Comte 
de Milschek : à regler de concert avec les 
Etats les Quartiers d’hyver de fes Trou- 
pes. 

On écrit de Dresde que le Roi de Praf 
se & le Prince Henri étoient encore dans 
cette Capitale le 27. On mande encore, 
que les Troupes commandées par le 
Comte de Dobna s'approchent de plus 
en plus de Leipfigs & qu’il y avoit ordre 
de tenir prêts le 26.34, mille pains pour 
leur fubfiftance, 

De Berlin le 2. Decembre, 

Le Roi a donné l’ordre de l’Æfgle 
Noire aux Lieutenans-Généraux d’Infan- 
terie d Itzemblitz & de Hilsen, 

M de Perelft Miniftre Plénipotentiaire 
des Etats Généraux auprès de Sa Majefté 
arriva hier de la Haye en cette Capitale. 

Le Prince; dont-la Princeffe Epoufe 
du Prince Frederic Eugene de Wirtem- 
berg eft accouchée  dernierèment à 
Schwedt, ya été baptisé le 20. du mois 
dernier, ayant eu pour Parrains & Mar 
raines, le Roi & la Reine, LL.AA.RR. 
le Margrave &-la Margrave de Schwedt, 
le Prince Henri,&.la Princefle fon Epou 
fe, le Prince Ferdinand, la Princelle 
Amélie, la Princeffe Philippine de chwedt, 
le Margrave. Charles, la Princefe heré- 
ditaire de la Tour & Taxis, les Etats de 
Wurtemberg Stutgardt & la Duche fe de 
Saxe- Gotbu. On’a donné au jeune Prin- 


ce les noïns de Frederic Eugere- Henti. 
De Coppérhague le 18. vbre 
Le Roi aconfirmé Mr. Pi Henri 
Meyer dans le Poite de Gouverneur de la 


Fortereffe de Dahsbourg & de Tranque- 
bar, ainfi que de tous les Etablifferiens 
de notre Compagnie ‘Afiatique dans les 
Indes Orientales; Et Sa Majeité l’a en 
même tems nommé Confeiller de Jufti- 
ce. Le Vaifleau, le Prince-Roïal, que la 
Compagnie deftine pour Tranquebar & 
Canton, fit voile de Heélfingor le 15. de 
ce mois avec un vent de 5#d-Ef. Mr. 
Ryberg, lun de nos principaux Négo- 
cians, a été déclaré Agent de la Cour. 

La Cour de France vient -d'accorder 
aux Sujets du Roi, pour le tranfport du 
Hareng fale de leur propre pêche, les 
mêmes avantag s, que les Hollandors 
ont obtenu depuis peu. 

On mande d’Hoybye en Seelande, que 
l’Epoufe du Miniftre de ce lieu eft ac- 
couhée depuis quelques jours de quatre 
Enfans mâles, qui tous ont été bâtisés 
& f trouvoient en parfaite fanté, ainfi 
que leur Mère. 

Les Troupes. Denoifess qui ont can- 
tonné dans le Hofffein , ont pris des 
Quartiers d'hiver. On mande de Coppen- 
hague» que tous les Marchands & Né- 
gocians Danois, qui ont fouffért par Les 
déprédations des Anglois, ont ordre de 
dreffer l’état de leurs pertes, pour èn être 
dédommagés. 

De Stockholm le 20. Novembre. 

Le Roi a déclaré Archevéque Mr. 
Samuël Troilius, Evêque de Wefleras. 
Le Baron M- de Fulckenberg, Chambel- 
lan, a été pourvû du Baillage dela Bo- 
thnie Occidentale; Et Mr. F: Z dlerberg, 
qui étoit Protonotaire a la Chancèlerie 
du Roi &du Roïaume» a été fait fe- 
cond Sécretaire au Departement de Pin- 
térieur du Pays. Tout paroit fort tran- 
quile dans nos Provinces. Chacuñ n’y 
penfe qu’à fes affaires, & à concourir 
par l’emploi de fes talens à l'avantage de 
la Société, La Commiffion, qui examine 
les Criminels d'Etat, le fait avec tant de 
fécret, qu’on n’en entend point du tout 
parler. 


Pa ET 


D Ne. CHI. | 
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De Francfort, le 10. Decembre. 

n aprend par des lettres de Dresde en datte du 24. Novembre, que 
le Roi de Prulfe devoit dans peu de jours partir de cette Capitale, 
pour {€ rendre en Stlefiè. On vient d’aprendre de S. Goar, que 
4. Batteaux remplis de Troupes Françorjes aux ordres du Marquis 
de Caffries avoient abordé, le 1. de ce mois à $ heures du matin au 
deffus du pont,- qui eft près de cette ville, qu’elles en avoient fur 
le champ efcaladé les murs, qu'elles avoient pris une 50:. d'hom- 
mes de milice Heffoife s qui fe trouvoient dans la ville , & qu’en- 

fuite M. de Cuffises avoit fait fommer le chateau de Rhinfeld, qui s’etoit rendu par 
compofñtion deux heures après, & dont la Garnifon, forte de 6. à 700. hommes, 
avoit auñli été faite prifonniere de guerre. Cette expedition n'a pas coûté un feul 
hoiame ; les Troupes qui y ont été employées, font le Régiment de S, Germains 
& quélques Détachemens de ceux du Ror & de la Ferronaÿe Dragons. : Le Régi- 
ment de S. Germain occupe la Fortereffe, & des Détachemens des autres Régimens 
ont été repartis dans les villag:s des çnvirons. Le Quartier-Général du Prince 
de Soubife. étoit encore le 30. à Mai boutg» dont la Garnilon a été augmentée de 4. 
Bätaillons & 2, Efcadrons: On travaille fans relâche à fortifier cette ville; l’Arriere- 
Garde, aux ordres du Colonel de Fiféher & forte de 3000. hommes, s’en approche 
d’ailleurs, & l’on en mettra, dit-on, une bonne partie dans le château. 

Toùt elt tranquile [ur le Bas-Rhin, le Maréchal de Contades. continue la vifite 
de fes Quartiers, ila dû être à Dufeldorff le 4. & le lendemain 5. à Colognes, 

Suivat l:s Lettres de Munjler du 29. le Duc Ferdinand a- aufi commencé la 
vifite des Quartiers de fon Armée: S. A. S. étant partie à cet effet le 27.,. pour fe 
rendre à Haltern, où eft le Prince de Holffein, & fe porter de là le long des rives 
dela Lippe jusques à. Lipphadi, ANG 

Oñ continue au furplus d'établir à Munfter des. Magazins très confidérables, 
& les Evèchés font obliges d’y faire transporter chaque jour fur quelques centaines 
de Chariots quantité de Grains, de foin, de paille &c 

De i onüres, le 25. Novembre. 

L'ouverture du Parlement s’eft faite avant-hier. Le Roi, qui eft incommodé 
n’y a point paru; mais:S M. y a envoyé des Commiflaires; qui l’ont reprenfentée, 
L'un d'eux ( Milord Xepper) ‘a prononcé au nom du Roi la Harangue Suivante. 

Milords  & Meflieurs. 

Nous fommes chargés de vous déclarer entre autres » en vertu. du pouvoir, 
que le Roi a fait donner par une Cummilfion de §. M expediée fous le Grand Sçeans 
les mot:fss qui font l'objet de la'préfènte convocation du Parlement. 

Le Roi nous a ordonné de vous afurer » que SM, reffèrt la plus vive fatis fa- 
Fion de fe voir en état de faire paroître devant vous’ des événemens, qui peuvent con- 
tribuer à la gloire © aux intérêts . de fes Royaumes. 

Par les Confeils © par les fècours, que vous lui aveg donnés, S. Ms Sefi irou- 
wie en état de pouffèr la Guerre avec toute la vigueur polfibles © de façon à pou- 
voir atteindre le buts qu’Elle defire le plus, cef à dire » à procurer une paix folide 
& honorable. Dieu.a daigné bénir [es vuës © fes armes dans differens pays, & 


Jaire fentir à fes Ennemiss que ce mef pas impunement, que l’on provoque les forces 
de la Grande-Bretagne, 

S.M. nous a donné ordre de vous informers du dommage confidérable , Qui re- 
Suite poùr le-Commerce. & pour les Colonies des Françoiss pa: la conquette importan 
te de Louisbourg &@ des Isles de Cap-Breton © de S. Jean, ainfi que par la prifè de- 
Frontenac , qui eft très-effèntielle pour nos opérations dans l'Amerique Septentriona.. 
le; © par la reduëtion de Sennegal. La Nation Françoile 4 duff éprouvé, que, tan- 
dis quelle employoit fes Troupes à envahir © à ravager les Etats de fes woifinss 
fes Cites n’étoient point à Pabri des Flottes € des Armes de S.M. ; elle Pa wĝ par 
la deffruélion des ouvrages de Cherbourg , qui avoient été élevés avec tant de dé- 
penjess par des vuës particulieres de nuire à nos Provinces ; elle Pa reffenti par la 
perte confiiérable de fes Vaifaux & de fes autres Bâtimenss, fans cependant que S. M. 
ait ph fe laiffèr porter à faire [ubir la peine du talion aux fujets innocens de cette 
Couronne malgré fes procédés envers S.M.» quelques injurieux", qu’ils ayent på être. 

Le Roi de Pruffe bon Frere de S. M. € le Prince Férdinand de Brunswick. 
ong. de leur côté occupé en Allemagne les forces de la France & celles de fes Alliéss 
© occafi.nné par là les fuccès brillans, que nous avons eu en Amerique, fuccès quts 
après Dieu, [ont dûs à leur contuite Sage S prudente, ainfi qu'à la valeur des Troupes, 
de S$. M. © de fes Alliés s & qui ont eté couronnés des Triomphes les plus éclatans, 

Le Roi nous a encore ordonné de vous faire remarquer , que la caufe communes 
qui travuille pour l Independance © pour la Liberté, ne ceffe point de faire les efforts 
les plus Généreux € les plus Grands » pour faire échouer ceux, qui font pratiqués, 
par une alliance peu naturelle, pour opprimer l’une & Pautre. Le Commerce » cette 
Source naturelle des richeffès des fujets de S.M.. efi le plus forifant; & brave par 
une fuite de la proteftion: de fes Flottes les troubles qui étonnent l'Univers. j 

Dans ces cirgonftances §. M. croit inutile de vous faire fentir par une multitu. 
de de paroles, qu’il faut [apporter tout le poids des difficultés; qu’il faut la foutenir 
© la défendre avec efficacité ; qu'il ne faut pas moins apporter de vigueur pour le 
foution du Roi de Prule & des autres Alliés de S.M. qu’en un mot il faat des efforts 
propres à forcer vos Ennemis à accepter des conditions raifontables d'accommodement, 

Meffieurs de la Chambre des Communes. 

La préfente Guerre seft étendue en tant de différens Climats, qwelle occafionne 
Par cette raifon des dépenfes extraordinaires. S. M. nous a commandé de vous déclarer, 
qu’ Elle plaint du fond de [on ame, & qu’ Elle refent avec une douleur fincère les far» 
deaux, dent fes peuples font chargés, Ona cependant ordonné, qon vous remit les 
différens états de dépenfes. S. M. ne demande © ne delire d'ailleurs , que les (ubfi- 
des, qui font néceffaires, pour poufèr la Guerre avec vigueur, © avec avantages 
ne foubaitant que dé les voir proportionnés aux Dépenfes » qu’eXicent toutes les par- 
ties du fèrvice. 

Milords & Meffieurs. 

Sa Majefte nous a enfin ordonné de‘vous allier de toute la fatis fation, qw Elle 
réffènt de la bonne harmonie, qui règne entre fes fujets; Elle vous avoit Jsqu’ics fair 
à ce fujet les exhartations les plus vives, © Elle voit aujourd hui avec plaiffr qu'au 
lieu de devoir les répéter, elle a plutôt des remercimens à vous faire à cet égard. 
Cette unton fi néceffaire en tout têms le devient davantage encore dans les circonffan… 
ces critiquess © S.M. ne doute point, que vous ne régardiex les effets heureux, qw Elle 
a produits, comme des motifs ajjez puiffans , pour vous engager u la referer de plus 
en plus. 

Les Deux Chambres fe feparerent enfuite,& dréfférent une Adreffé,dont oncroit, 
que Le Roy {era extrêmement fatisfair, 


